
L'ORDRE 69AL. 403

NOUVEL S CATHOLIQUES.

-Le synode de,; archevêques et étuques, et au-
tres lignitaires de l'Eglise catholique romaine, s'est
oavert hier à l'hurles, comté de Tippernay. On
comptait viingt-quatre prélats, et en) outre l'abbé
imi:ré de lount.lallary. L'église de ''hurles avait
étu décorée avec une pompe extraordinaire ; les
cérémonies religieuses ont duré toute la journée dans
la chapele. Après le sermon, l'assemblée est re-
tournée processionnellement au collége. Après avoir
décrit la pince qu'occupait le clergé du second or-
dre dans cette procession, le Freeman's Journal
ajoute les détails suivants " Arrivait ensuite l'ab-
hé mitré de Mount-Mallary portant une chape de
satin cramoisi avec une autre simple faite de lin en-
tièrenent blanc et fermée h son sommet. Puis ve-
riaient les évêques, par ordre d'anciennet', les plus
Jeunes marchnnt les premiers. Puis les trois archi-
prélats (le Dublin, Tuan et Cashel, accompagnés
de leurs appariteurs et suivis de leurs porte-queues.
Puis le porteur de la crosse primatiale, nu tête et
vètu d'une chnpe de couleur cranoiie, avec le bâ-
ton pastoral du primat de toute l'Irlande. Enfin et
le dernier de tous, soutenu par ses diacres, s'ava.in-
çait notre vénérable primat Paul, archevêque d'Ar-
imagh Sa Grâce portait la soutane violette archi-
épiscopale, et le rochet sur lequel brillait une riche
chape d'étoffe or et cramoisi. A mesure qu'il mar-
chait, le primnt bénissait la foule des fidèles accou-
rus de toute part h cette auguste cérémonie," Le
synode des nrchevtques et évêques catholiques ro-
mains, à Thurles, se rassemblern de nouveau le 29
ait. Les évêques et théologiens, dans l'intervalle,
discuteront les gnestions qui leur ont été soumises.
A cette fin, ils se sont subdivisés en commissions.
Le .discours d'inaugurntion sera prononcé par lè
très- révérend docteur Hall.

On mande de Rone le 20 noût :
I• Le jour de l'Assomption, le pape s'est rendu à

la basilique Libérienne pour assister à la messe
pontificale ; et, <lu hnut lu balcon, il a donné
comme d'habitude la bénédiction papale nu peuple,
partout les postes avaient été doublés, et de nom-
breux agents de police éclairaient le chemin que le
Souvernin-lontife devait parcourir. Chacun se de-
mandait la raison (le ce d 'ploiement extraordinaire
de forces. Il parait que la police avait été avertie le
matin même d'un complot ourdi contre le Pape.
Des grenades de cristal devaient être lancées dans
sa voiture. Dans la soirée, plusieurs arrestations
ont été faites ; voilà tout ce qui a transpiré dans le
public le cette mystérieuse affaire.

« Dimanche matin, nous avons en une nouvelle
alerte ; toute la place de Venise, à lentrée de la
rue <le Saint-Romniuald, et lextrémité de cette rue
qlui débouche sur la place des Saints-Apôtres étaient
gardées par de forts détachements <le gendarmerie
et de sbires ; sur la place des Saints-Apôtres, devant
le palais Valentini, stationnait un fort piquet de
dragons pontificaux, à cheval et le sabre nu poing ;
sur la même place, une compagnie de grenadiers
romains attendait auprès <les faisceaux. Ce déploie-
nient de forces avait pour but de prévenir une ma-
nifestation de nos démagogues.

PONT DORCHESTER.-Ce pont a été acheté
par les commissaires des Barrières au prix de £7000
payables en bons (débentures) émis par les com-
missaires, rachetables dans 10 ans.

RAPPORT
du Comit Spécial a'jud a été référé le Bill pour

jour ir de l'eau à la Cité de Québec.

Clh:îbre du Coimité, 26 juillet, 1850.
Le Co>i r. SrSCAL à qui a été renvoyé le bill,

intitulé : " Aîtet. pour arneuder un acte pour fournir
de l'eau à la ci: le Qu,ébec et aux lieux adjacents,
et établir uni bureau île régie pour diriger et sur-

a veiller les travaux conformément aux dispositions
du dit acte," a Phonneur de faire rapport comme

suit :
Votre romiiîê à exajniné avec soin les diversea

clauses du biHl ci dcesus iertioinié à lui renvoyé, et
après avoir entendu, comme témoin, T. W. Lloyd,
écuyer, l'un des conseil!crs le la corporation de
Québec, est convenu d'y faire certains amendements
qui sont mentionnés et intcrits dans une copie du
dit bill faisant partie du présent rapport, et votre co-
mité recoiumna nde humblement le tout à la considé-
ration de votre honorable chambre.

Le tout respectuieusemeit soumis.
Du.N3AaR Ross, Président.

ASSEMDLÉE LtGISLATIVE

26 juillet, 1850.
Par l'arte 10 Victoria, chap. 113, le conseil de

ville a été autorisé à emprunter £50,000 pour cons-
truire un aqueduc. En vertu des pouvoirs confé-
rés a la corporatlon par cet acte, G. R. Baldwin,
ér.uver, ingénieur civil, a été employé à étudier le

pays autour de Québec, et à préparer les plans, de-
vis, etc. Je produis maintenant une copie de son
rapport par lequel on verra que les travaux peuvent
éire construits pour la somme ci-dessus mentionnée.
Suivant'un devls préparé par un comité de èitoyens,
avec l'aide d'un ou deux ingénieurs, l'hiver dernier,
et qui parait être basé sur des données plus exactes
que celles que possédait M. Baldwin, les ouvrages
pouvaient être coistiuits pour £100,000, avec un
caracière durable, et assez vastes pour fournir de
l'eau à 100,000 habitants. Le système que l'on

propose d'adopter et celui de la gravitation, comme
on l'appelle, le plus économique en définitive, par-
ce qu'il ne faut aucune dépense pour entretenir
l'approvisionnement une fois les ouvrages complé-
tés, les eaux coulant en vertu de leur propre poids
et pression vers tous les points de distribution. Un
autre avantage de ce système est que, la pression
étant constante, le consommateur peut se dispenser
d'acheter des vaisseaux pour conserver sa provision
d'eau ; ce qui est un objet important pour ceux qui
ne sont pas riches. Secondement, il permet à tout
le monde, même à un entant, d'éteindre en un mo-
ment un incendie qui pourrait éclater dans l'inté-
rieur d'une maison munie d'un robinet, ce qui sau-
verait entièrement le coût de l'assurance, ou rédui-
rait le risque au point d'obliger ou engager les com-

pagnies d'assurance à réduire leurs taux. Troisiè-
meient,-Vtu l'abondance de l'approvisionnement,
l'eau pourra être employée pour laver les égouts des
maisons et les égouts publics et les débarrasser des
ordures. La mauvaiie odeur qui existe dans plu-
aieurs maisons de Québec, particulièrement quand
le vent souffle de l'est, disparaîtra par ce moyen, les
habitations deviendront saines, et leurs habitantsy
gagneront sous le rapport du bien-être et de la santé.
Faute d'eau pour les i urifier, on a remarqué que les
égouts des maisons et les égouts publics raisaient


